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Un peu plus d'un an a passé depuis que nous avons reçu un 
appel téléphonique de Colombie, d'Edgardo et Clarita Bernal, 
le couple Responsable de l'ERI. Nous, qui pensions que le cycle 
de services que le Mouvement nous avait demandé était 
achevé, ne nous attendions pas à être pris en considération 
pour un autre service, encore moins pour un service dans le 
cadre de l'Équipe Responsable Internationale. Mais comme 
souvent, le Seigneur nous montre que ses voies ne sont pas les 
nôtres, c'est pourquoi, après beaucoup de réflexion, de prière, 
de discussions, nous nous sommes rendus disponibles pour 
donner le peu que nous pouvons donner. 

Nous sommes un couple qui, comme beaucoup d'autres, sommes occupés avec nos enfants (quatre, 
de 15 à 24 ans), par notre travail, nos parents âgés et nous sommes impliqués dans les activités 
paroissiales. Comme beaucoup nous avons l'impression qu'il n'y a jamais assez de temps pour tout 
faire, nous sommes toujours en train de courir pour respecter les délais. Malgré cela, le Seigneur s’est 
fait connaître et a frappé à notre porte, avec le visage de nos amis Edgardo et Clarita. Et nous sommes 
donc ici, après une année au service du Mouvement International en tant que Secrétaires de l'ERI. 

Une année intense, qui nous a beaucoup enrichis, au cours de laquelle nous avons progressivement 
compris notre rôle, nos tâches, nos fonctions, les personnes, et surtout la beauté de notre 
Mouvement. 

Cette année, nous avons d'abord vécu l'expérience de la collégialité avec les autres couples de l'ERI, 
qui vivent avec nous cette aventure de service ; en particulier, nous avons immédiatement établi une 
relation profonde et importante avec Clarita et Edgardo, avec qui nous avons vraiment beaucoup 
réfléchi et travaillé. C'est incroyable de constater une fois de plus que vivre en Italie et en Colombie 
n'est pas synonyme de différence ou de difficulté de compréhension, mais que ce que nous avons en 
commun est beaucoup plus fort que ce qui nous éloigne. Nous sommes certainement aidés par les 
moyens de communication à notre disposition, qui réduisent les distances. Ces derniers mois nous 
avons été en contact constant, nous avons beaucoup échangé sur les événements de la vie, 
personnels, familiaux, professionnels et le service au sein des END, ce qui aurait probablement été 
impensable il y a quelques années. 

Ce parcours ne nous a pas seulement mis en relation avec Edgardo et Clarita, bien sûr, mais avec tous 
les couples de l'ERI et avec le père Ricardo. Il a été très stimulant de rencontrer ces couples de 
différents pays et de partager avec eux des moments de prière, de discussion, de vérification, de 
convivialité. Nous pouvons dire que nous avons de nouveaux amis, avec qui le voyage a commencé 
récemment, mais avec lesquels nous nous sentons en communion profonde, malgré nos différences, 
et nous nous enrichissons précisément grâce à nos différences ! Notre travail d'équipe à l'ERI n'est 
pas très différent du travail au sein des équipes de base, avec le partage, la prière, la mise en commun 
; ceci est enrichissant et fait de nous une petite Église en chemin. 
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Notre rôle de secrétaires nous a conduits à aborder les différents aspects du service au sein du 
Mouvement, dont nous apprécions de plus en plus les horizons vastes et riches. Nous devons nous 
occuper de divers aspects de l'organisation, des contacts à l'intérieur et à l'extérieur des END, de la 
partie financière, de la récupération et classification des documents préparés par les autres membres 
de l'ERI. Notre rôle est multiforme et il faut apprendre à jongler, avec soin et aussi un peu d'élasticité. 

Entre autres choses, notre service implique de travailler avec le secrétariat situé à Paris, où nous 
allons souvent pour soutenir concrètement le travail des deux assistantes qui y travaillent toute la 
semaine, elles traitent les questions administratives et elles nous épaulent souvent en nous 
apportant leur aide précieuse en particulier sur certains aspects de la gestion, dont nous n’avons pas 
une connaissance approfondie. 

Par ailleurs, en collaboration avec Edgardo et Clarita et l'ERI, nous sommes responsables de 
l'Association des Amis du Père Caffarel, en tant que trésoriers. 

Vous connaissez probablement tous l'Association des Amis du Père Caffarel, qui s'occupe de la cause 
de canonisation du fondateur de notre Mouvement, ainsi que de la diffusion de ses œuvres et de ses 
réflexions sur le couple chrétien et sur l'importance de la prière, afin qu'elles soient diffusées et 
appréciées non seulement des membres des END mais aussi de tous les chrétiens. 

Ce qui est peut-être moins connu c’est que, par la volonté du Père Caffarel lui-même, depuis mai 
1965, les Équipes Notre-Dame possèdent aussi la copropriété du siège de notre Mouvement, situé à 
Paris. Cet espace a été acheté aux Pères Dominicains et il est géré pour tous les membres des équipes 
du monde par une société immobilière nommée Maison des Équipes. L'une des tâches des 
secrétaires est de représenter, avec les autres membres de l'ERI, les équipiers au sein de cette société 
immobilière, afin de valoriser et sauvegarder le patrimoine des membres de l'END. 

Tout cela peut ressembler à une sorte de travail, et être différent par certains aspects de ce qu'a pu 
être notre service précédent au sein des Équipes Notre-Dame, mais nous pouvons affirmer que, là 
aussi, on nous demande de nous occuper avec attention des questions qui nous sont confiées et de 
nous "mettre au service" des équipes en toute humilité. Nous sommes au service de nos coéquipiers 
de l'ERI, avec lesquels nous sommes au service de tous les membres des équipes du monde. C'est un 
travail collégial, que nous réalisons ensemble en partageant des réflexions, des préoccupations, des 
stratégies, des choix parfois même difficiles. Ensemble, nous avons la grande responsabilité de 
prendre soin de ce qui nous a été confié et de veiller, en tant qu'ERI, à donner la parole à tout le 
Mouvement. 

Au cours de ce parcours qui vient de commencer, nous avons également vécu de très belles 
rencontres, en particulier au Liban en avril lors de la réunion de printemps de l'ERI. Il y a trois réunions 
de l'ERI chaque année. L'une a lieu à Paris en automne, les deux autres au printemps puis au début 
de l'été, elles sont itinérantes car il est important de rencontrer les équipiers chez eux, surtout ceux 
qui traversent des situations difficiles, afin de partager des temps de formation et de prière. C’est là 
aussi l’une mission de l'ERI, que de faire le lien entre les différentes réalités qui animent notre 
Mouvement. 

Ainsi au Liban avec des couples de Syrie, de Jordanie et du Golfe Persique qui ont pu nous rejoindre, 
nous avons partagé de beaux moments ensemble. Un récit complet de ce que nous avons vécu sera 
bientôt disponible, mais ce que nous voudrions souligner, c'est combien il était important pour nous 
de faire l’expérience d’une rencontre personnelle avec tous ces couples et prêtres qui nous ont 
ouvert leurs cœurs et leurs vies, de partager des temps de prière, de convivialité et de témoignage. 
Dans leurs yeux nous pouvions clairement percevoir le bonheur qu’ils éprouvaient à rencontrer les 



 

3 

COURRIER DE L’ERI– JUILLET 2019 

couples de l'ERI, qui représentaient le lien avec tous les équipiers du monde, ainsi que le plaisir et la 
richesse de bien accueillir et d’être accueilli, et toute cette fraternité et familiarité que notre chemin 
commun nous offre. 

Rencontrer et faire la connaissance de ceux qui vivent quotidiennement des situations très difficiles ; 
dans des zones de guerre comme les couples de Syrie, dans des lieux où être chrétien n'est pas 
naturel, comme les couples du Golfe Persique, et qui en dépit de tout cela nous ont accueillis avec 
des sourires, du bonheur et même des cadeaux personnels ; est le signe d'un lien qui va bien au-delà 
des différences de langue et de lieu. C'est la proximité de l'Esprit qui, en Jésus, nous unit, la 
communauté de l'Église. 

D'autres occasions de rencontre ont été nos visites à Rome, au Dicastère des Laïcs, de la Famille et 
de la Vie, avec lequel nous avons établi une excellente relation de connaissance mutuelle de laquelle 
peuvent naître des occasions de collaboration, ce qui serait un grand enrichissement pour notre 
Mouvement, et bien au-delà. Mais aussi les rencontres au Secrétariat d'État du Vatican, où nous 
sommes allés demander une audience avec le Pape François en prévision de la Rencontre des 
Responsables Régionaux du monde entier qui se tiendra à Rome en 2021 et où nous avons rencontré 
le Substitut du Secrétaire Mgr Peña Parra, qui nous a accueillis avec simplicité et cordialité dans un 
climat familial. 

Nous nous sentons privilégiés par tout cela, parce que c’est pour nous l'occasion de rencontres 
personnelles et humaines avec des personnes d’une grande profondeur et d’une grande foi. Et de 
nouveau, être au service nous apporte beaucoup plus que ce que nous sommes en mesure de 
donner. 

Devant nous, au mois de juillet, il y a la rencontre de Valence, avec le Collège International, qui sera 
un temps de formation et de partage avec les Couples Responsables des Super Régions et des Régions 
Rattachées, la première fois pour nous deux, mais nous savons déjà que ce sera une occasion de 
grandir dans la fraternité. 

Une année s’est déjà écoulée et nous avons encore une longue route devant nous. Nous avons 
confiance dans le Seigneur, Il nous aidera à faire de notre service un bien précieux pour tous et Il 
nous guidera dans nos choix afin qu'ils manifestent l'expression de sa volonté. Nous nous confions à 
Marie, certains que le soutien et la prière des équipiers nous aideront et aideront tous les membres 
de l'ERI à suivre le bon chemin sachant que parfois l’on peut se tromper, mais en restant toujours au 
service avec humilité, amour, désir du bien et créativité. 

 

Giovanni & Paola Cecchini 

 

 

 


